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SOULAGE IMMEDIATEMENT, COMBAT JE F FICA CBMBJVT 

l e s RHUMES 
l a T o u x . l ' A s t h m e , 

l a B r o n c h i t e . l ' E m p h y s è m e , 
l a C o q u e l u c h e , l a G r i p p e 
e t t o u t e s l e s A f f e c t i o n s 
B r o n c h o - P u l m o n a i r e s . 

• 
Le Sirop Rami est, depuis près 
d'un d e m i - s i è c l e , employé, 
recommandé d a n s les Hôpi­
taux, p a r le Corps Médical. 
Son g o û t a g r é a b l e et son | 
a c t i o n r a p i d e en font le Sirop 
pectoral de l a Famille - pour 
les adultes comme pour les! 
e n f a n t s . 

PETITE CORRESPONDANCE 

Toute* Pharmacie» 
Le flacon : 12 fr. so 

Nouvelles économiques et financières 
Revue des métaux 

MM. Orandjean et O nous écrivent: 
Cmivrt. — Le meilleur sentiment en Amé­

rique, engendré par le nouvciu programme 
d'armement des Etats-Uni*, a eu un effet 
très favorable sur le marché du Standard 
à Londres. L'Intérêt spéculatif semble avoir 
pris de plus grandes proportions, et les 
cours ont eu naturellement tendance à 
hausser pendant la semaine. 

La Japon et la Russie ont effectué de 
très bons achats de cuivre raffiné, et nous 
pensons que le revirement d'opinion pour­
rait entraîner les cours vers un niveau 
encore plus élevé, mata on ne doit pas 
perdre de vu** que les stocka actuels sont 
très abondants. 

Btaln. — Le sentiment plus encourageant 
Contingent 

pour 1938 
J an v.-mars 

qui existe en Amérique «'est reflété rapi­
dement sur ce marché, et les cours ont 
haussé. On a été surpria d'apprendre que 
les Indes néerlandaises e*, la Malalsie ont 
regagné leur déficit de production de l'an­
née dernière. On estime que sur un»» base 
de 70 % et un surplus de 10 % à la Ma-
lalsle. aux Indes néerlandaise*, « u Niger. 
la production, pendant 1038. sera d'environ 
170.000 tonnes, et là consommation de 
160000 tonnes. 

On dit qu'au lieu de former un syndicat 
tampon, on pourrait probablement comme 
alternative réduire les contingents d'en­
core 10 Té. 

Voici les contingenta fixés par le Comité 
international de l'étaln pour le premier 
trtm eatre 1938. en comparaison avec les 
exportations durant les trois premiers trl-

de l'année dernière. 
Exportations en 1937 

Janv.-mara avril-Juin julllet-sept. 

C o n g o b e i g * 

I n d o - C h i n e f r a n c . l t * 
M a l a l s i e 
Inde» n é e r l a n d a i s . 
N i g e r 
S l a m 

2 0 0 6 
« 5 7 0 

487 
14.332 

7.232 
2 1 8 8 
3 278 

87» 
5 7 5 0 

383 
17898 
7 757 . 
3.474 
« (174 

: " • « 

5 M 
412 

19.8*7 
• 137 
2 191 
1 S W 

2 me 
6 673 

3.VÎ 
19*21 

9 55» 
2 M 
4 3M 

36.103 
Les contingents de 1938 pour les quatre 

derniers pays ne comprennent pas le sur­
plus perm.s dea arriérés à la fin de 1938, 
qui ne sont pas encore connus, mais qui 
sont estimés 4 envircn 6 300 tonnes, peut 
être moins. 

Stock d'état n dans le Royaume-Uni ? 523 
tonhes, soit une augmentation de 85 ton­
nes' aur la semaine. Pour la même p'rlode 
l'année dernière. Ils étalent de 1143 tonnf». 

Plomb. — La production mondiale en 
novembre est estimée à 173.000 tonnes de 
2 000 ibs. 

41841 45 761 39.194 
Zinc. — Ce marché s'est amélioré en 

sympathie avec les autres métaux, mais 
pas dans une aussi forte mesure. Or. dit 
que la production mondiale en novembre 
a été de 157.900 tonnes (de 2.000 lbs) contre 
163.30C en octobre. 

Argent. — Le*» cours ae sont bien majorés 
par suite de l'annonce que la Trésorerie 
des Etats-Unis n'avait apporté aucune mo­
dification dans son prix d'achat pour l'ar­
gent étranger, c'est-à-dire 44 3 4 C. par 
once. 

Chronique de renseignement 
TOURCOING 

Conservatoire aatioaal de musique 
Voici 1* programme de l'exercice public 

qui aura lieu demain lundi, à partir de 
18 h., au Conservatoire : 

Ire d u c de piano (cour, supérieur) (pro­
fesseur : Mlle Madeleine Dupula). — 20e 
Romane, . a n . parole, i afendelaaobn}. Toc. 
cata iScambattl) : Mlle Renée Poliet); 
Andante con varlazloni (sonate op. 28) 
(Beethoven). Souhaita de jeune fille (Cho-
pln-Ustz) : MU. DenUe Decock; Prélude 
et fugue en ré majeur (• cahier) iBacb). 
Nocturne en ml bémol (Chopin) : Mlle Ar­
iette Deebouvrle»; Rondo brillant IWeber), 
Pavane pour une Infante défunte (Ravel): 
Mil. Fernande Plot; Finale de la 18e sonate 
(Beethoven). Prélude (Albenlz): M. Pros-
per Cata; Pugue aur les airs d' « Alceste » 
(Salnt-Saêns), Impromptu op. 142 n° 4 
(Schubert): M Maurice FUpo; Première 
étude (la bémol majeur) (L. Nlverd). So­
nate op. 7 (1er mouvement) (Orleg) : Mlle 
Oeorgett* Dues; Deuxième étude (al bémol 
majeur) <L. Nlverd). Troisième Impromptu 
Taure l: Mlle Renée Huygevelde; Troisième 
étude (ml mineur) (L. Nlverd). Rapsodle 
en si mineur (Brahms): Mlle Janine Van-
nuffel: Quatrième étude ira bémol majeur) 
(L. Nlverd), Barcarolie (Chopin): Mlle Ja-
Anne-Marie Declercq; Cinquième étude (soi 
bémol majeur) (L. Nlverd). Lee Jeux d'eau 
de 1a villa d'Esté i Liszt i: Mlle Andrée Oe-
bels; Sixième étude (fa dièse mineur) .(L. 
Nlverd). Huitième novelette (Schumann) : 
Mlle Oeorgette Leconte. 

LA SAINTE-CÉCILE 

Revue hebdomadaire des marchés 
cotonniers 

MM. MllUgan Weld et O nous écrivent: 
A huit Jours d'Intervalle, nous retrouvons 

les marchés de Liverpool et de New-Tork 
en hausse de 5'6 points, ce qui indique 
une fermeté relativement plus grande à 
Liverpool. La reprise de 1 2 penny à L'ver-
podl et d'un cent à New-York sur le plus 
bas cours enregistré cette saison n'a pro­
voqué que de rares ventes de la part des 
détenteurs américains et celles-ci rencon­
trèrent une très bonne demande de l'In­
dustrie et du commerce. Le coton contl-
nusnt à ae canaliser vers les organismes 
gouvernementaux, les ventes tn couverture 
restent rares et comme les ventes en tissus 
cette semaine aux Etats-Unir furent les 
plus fortes enregistrées Jusqu'à présent, 
puisqu'elles représentent trois fols la pr->-
duction réduite actuelle. le ton Intime du 
marche reste très bon; ceci n'exclut pas 
la possibilité de réactions qui. selon nous, 
ne seront que passagères et dont il faudrait 
profiter pour se porter acheteur. 

Pour ce q«l est de la prochaine récolte, 
on n'a procède encore à aucun préparatlt, 
ce qui Indiquerait une adhésion généra e 
aux directives du Gouvernement quelles 
qu'elles puissent être. De ce coté, le secré­
taire de l'agriculture. M. WaUace. annonce 
que. al l'examen des nouveaux projeta gou­
vernementaux se prolonge. l'on surs 
recours au e Soil Préservation Act » qui est 
toujours en vigueur et constitue un Ins­
trument permettant au Gouvernement de 
réduire sensiblement l'acréage. Nous aérons 
bientôt fixés à ce sujet, mais quoi qu'il 
en soit les efforts tendront a obtenir une 
récolte d'environ 10 millions 1 2 de balles 

On signale que le premier résultat des 
hostilités en cr.lne est d'y réduire 1s récotte 
de 500 000 balles par suite d'abandon * et 

de destruction. Ceci a contribue à main­
tenir le coton des Indes à sa parité exagérée 
rrlat'venient à l'américain et concourt à 
intensifier, en remplacement, l'emploi de 
cotons smérlcatns de bas classements très 
abondants cette année. 

Le Havre a connu cette semaine une 
agitation coi: traitant singulièrement avec 
la tendance uniforme des autres marchés 
mais, comme dit Kipling: c Ceci est une 
autre histoire ». 

COURS DIVERS 
LES COTONS A ALEXANDRIE 

«Clôture) 
fllza : Jan-.ler. 12 88: mars. 12.87; ma). 

12 00 : novembre. 13.02 ; Sakels : Janvier. 
13 M : mars. 14.15: mal. 14 22: Aahinounl: 
fivrler. 10.31 ; avril. 10.34 ; juta. 10.33 ; 
octobre. 10.5S. 

LES CAFES AU HAVRE 
(Cote unique) 

Janvier. 183J0 : lévrier. 18S.S0 : mira. 
181.00 : avril. 188 00 : mal. 180.29 : Jutn. 
194.23 : Juillet. 188.23 : août. 197.73 : sep­
tembre, 201.73 : octobre. 202.73 ; novembre. 
203.73 : décembre. 208 00. 

N'Y A-T-IL PAS DANS LES 

ANNONCES D'AUJOURD'HUI DE 

QUOI TROUVER V O T R E PRO-

CHAIN EMPLOYEUR ? C'EST 

I O R T POSSIBLE ! 

MARCQ-EN-BARŒUL 

A l'harmonie « Lei Ami* da Plomcfa » 
Cest aujourd'hui dimanche 16. que l'ex­

cellente harmonie c Les Amis du Ploulch i 
fêtera sa patronne Sainte-Cécile. Le matin 
les membres de la commission iront por­
ter de. serbes de fleurs aur les tombes des 
musiciens décèdes. Puis, à 10 h., se fera le 
rasaemb'ement des musiciens au café du 
Caporal, rue Jean-Jaurès, au Pont-de-Marcq 

A 11 h. 30, l'harmonie < Les Amis du 
Ploulch > se fera entendre au cours de la 
messe qui aéra célébrée en l'église parois­
siale de Saint-Louis. Elle exécutera notam­
ment les belle, page, musicale, de < Tan-
créde a, de Rosalnl et « ILa Pille du Régi­
ment >. de Donlzettl. sous la direction de 
son chef, M. Pesentt. 

A 14 h., le traditionnel banquet sera servi 
dans la salle < Jeanne d'Arc », rue du 
Boulevard, aoua la présidence de M. Albert 
Ballly. maire de Marcq. conseiller général, 
et de MM. Boltelle. président d'honneur, 
et Martin, président actif. Pendant ce 
banquet, un concert vocal sera donné par 
quelques artistes réputés et cette Journée 
s'achèvera par une fête familiale. 

Nouvelles religieuses 
LILLE. — Maison des Franciscaines mis­

sionnaires de Marie. 211, rue du Faubourg 
de Roubaix. — Le mardi 25 janvier, au 211, 
rus du Faubourg-de-Roubaix, Lille, une 
Journée de recollection aéra réservée aux 
dames et Jeunes filles. Le R.P. Gavard, do­
minicain, y traitera les sujets suivants : 
8 h. : Messe avec allocution < Jésus, c'est-
à-dire Sauveur) ; 10 h. : Instruction « Pour 
accorder notre âme à la Joie de Noël » ; 
14 h. 30 : Conférence c La main tendue. 
Paroles du Pape » ; 16 h. 30 : Instruction 
c Loisirs chrétiens », suivie de la bénédic­
tion du Très Saint-Sacrement. 

Toute la Journée, exposition du Très 
Saint-Sacrement. 

Du 14 au 18 février, le R.P. Gavard don­
nera aux dames une retraite dans cette 
même maison. Cette retraite supprime la 
recollection de février. Prière de donner son 
adhésion dés maintenant. 

LE HAVRE LIVfcKFOOL UIEA i (NEW.YORK 

Pris en francs aux *C (Un. t r i an pence m livre anglaise Prix »n cents 
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QUESTION S U JOUR — J»ai Umé une 
moijon en 1*37. le propriétaire peut-il as* 
/.Ire subir l'auomsittatlo* de 10 % remj-
tant de la suppression du déertt Laval r 

Réponse. — Si. au moment de !a location, 
le propriétaire a /t*.» I* pris en tenant 
compte de la réduction en Question, il peut 
sous /aire subir l'ausmentatlon terniront 
de ia suppression du décret. Dans la cas 
contraire. U ne peut la /aire. Pour savoir 
s'il a été tenu compte des 10 % au moment 
de la location, il /aut prendre en considé­
ration le prix de location qui était fixé 
avant la 16 juillet 1*33 : si i* maison était 
occupée par la propriétaire lui-même, il 
faut se filtrer aux loyers demandes pour 
de» locaux timilairea. En eue de contesta­
tion. Cest au juge qu'il appartient de tran­
cher le litige. 

Il ne sera pas lait de réponte) particu­
lières à ceux de nos correspondants Qui 
noue ont posé des questions analoouei à 
celle qui vient d'être traitée ici. 

Une pessimiste. — lo) A notre avla, 
8.30 % si voua pouvea établir que vous 
aves voulu tenir compte du décret Laval 
lors de la fixation du prix. 2») Les augmen­
tation, ne concernent pas les loyer, com­
merciaux. 3<>) Même solution. P. M. 143. 
- SI 1. loyer a été diminué de 10 "* en 
1933. voué pouvez être augmenté d'autant. 
La charge de la preuve devant lea tribunaux 
incombe »u demandeur. Lisette. — SI 
les chargea ne sont pas comprises dans le 
loyer et sont payé-, à part: 2.80; al le loyer 
forme un tout comprenant les charges 
3.10. Rie et B a c — Sou. réserve de 
l'appréciation des tribunaux, nous croyons 
que votre propriétaire est dans son droit 
(pour explications, voir précédente e ques­
tion du Jour »). Nltchevo, A. 1 3». — 
lo) «t 3o) Oui. à partir de Janvier 1938 3*) 
SI vous avez repris ce bail, voua êtes tenu 
à en remplir les obligations. Ua vieux 
travailleur. — Nous supposons qu'il y a plu­
sieurs enfanta. Chacun d'eux devra, aur la 
part qui lui reviendra, payer 1 % aur la 
tranche de 1 A 5 000. 1.50 % de 5 001 à 
10 000. 2.30 % de 10.001 à 30 000 etc.. L'Impôt 
se calcule par tranche. Vieux clocher n . 
- Oui. Un mutilé. — lo) Non. Ils doi­
vent bénéfcler des avantagea acquis. 2o) 
Répondu dans une précédente question du 
Jour. 

G. R. — Oui. à notre avis. Jac«4>. 
- lo) Voir une récente question du Jour. 
2o) Oui. al votre loyer dépasse à ce moment 
le prix limite qui sera fixé. Victor. — 
81 son loyer dépasse le prix limite. U est 
forclos. Sinon. U p-ut être mis au prix limi­
te. Boléro de Ravel. — Ils sont forclos. 
Voyez nos précédentes c questions du Jour > 
Le cas échéant, attaquea-lee au paiement 

MEL. — lo) Répondu sous 1. titre 
c question du Jour ». 2o) s i la sous-locatlon 
n'a pas été autorisée par écrit, le proprié­
taire peut majorer de 50 % de la valeur 
locat.ve en 1914 dea locaux sous-loués. 
Tehl-tehl. - Louise-Odile. - Jean-Jo. - >olle. 
- Rieobert. 26. — Aucun de vous n'a gagné. 

BMcowa. — 7 869. A. B. — Oui. 
Une lectrier du « Journal de Roubaix ». — 
Voyez un commissaire de police. Une 
locataire anxieuse. — Oui, s'il a été tenu 
compte de la réduction du décret Laval au 
moment de la location. A. R C. — lo) 
SI VJUS ave? bénéficié de la réduction de 
10 %. voua pouvez être augmenté d'autant. 
2o) Nous n'avons pas connaissance de cette 
invention. Mère bien ennuvée. — Oui. 

V. M. P. — lo) Oui. 2«) Non. à notre 
avis. T. H. — Retard normal. Cela peut 
même être beaucoup plus long. Loca­
taire ennuyé. 1918. — Oui. si en 1933 le 
loyer avait été baissé de 10 % et si voue 
aviez vous-même par la suite profité du 
loyer ainsi réduit. Carte blene. — n fait 
partie de l'Alliance démocratique. Vous pou­
vez lui écrire à la Chambre des députés 
Pan pan. — Pour le prix limite, répondu 
dans précédente < question du Jour ». Le 
propriétaire a le droit de majorer le loyer 
de 50 % de la valeur locatlve en 1914 des 
locaux sous-loués. lorsque la sous-locatlon 
n'eat pis autorisée par lui dans un écrit. 

e Mlml-Nlnon. — Nous ne connslasons 
pas. Un chômeur ennnvé 13. — Le pro-
pr.étalre se conforme strictement à la loi et 
pourrait même, à notre avla. obtenir un 
loyer supérieur. Ne réclamez donc pas ce 
n'eat pas votre Intérêt. Mariette, 7». — 
lo) Oui. 2°) Oui. Avocat Ignorant. — 
10 000 francs d'abattement à la base plus 
5.000 francs pour la frmme et 5 000 francs 
pour l'enfant. Madelon. — Si le loyer 
a été réduit de 10 % en 1935. vous serez 
augmenté de 10 o-r à compter du 1" Janvier 
1938. I-a rose blanche. — lo) Oui. »•) 
Oui. «1 le lover a été diminué de 10 % au 
moment rtu décret Laval. Flan Jazz, 44. 
— lo) Même réponse qu'à « Rose blanche s 
secundo. 2") Problème résolu dans une pré­
cédente c queatlon du Jour ». Un lec­
teur assidu. — Oui. ce loyer n'étant pas 
sous le régime des prix limité. 

M. C. 76, Albertlne et Alfred. — 
C'était un Jeudi. Ravmonde, 1902. — 
1"). 3o) et 4o) Répondu en c questlrîr du 
Jour ». 2*) SI le loyer est suffisamment 
important pour que la location puisse être 
considérée comme faite à l'année : 3 mois 
avant l'anniversaire de la date d'entrée en 
Jouissance, d'après les usages locaux de Rou-
ba'x. Prendre renseignements aur les dits 
usages au prsfîe du Juge de paix compétent, 
le cas échéant, les Interprétations étant 
divergentes. Richard. — n faut en effet 
obtenir l'expulsion de cet occupant. Il est 
nécessaire dans un cas comme le vôtre 
d'avoir recours * un avocat. ieffet. Rou­
baix. — lo) Cas évidemment douteux. Seul, 
le Juge pourra éventuellement fixer le droit. 
Sous cette réserve, nous croyons néanmoins 
que 'e propriétaire peut augmenter de 10 %. 
te) D'après la valeur locatlve en 1914 dés 
locaux similaires. En cas de contestation, 
11 faudra une expertise. Au l , r Juillet $8. Il 
faudra multiplier le loyer de base, chargea 
non comprises, par 2,90. 3o) Au 1" Juillet 
1941. si la valeur locatlve en 1914 excédait 
400 francs. L. G. Mouscron. — Essayez 
un règlement amiable en demandant un 
remboursement fractionné. Sinon. U faudra 
attaquer en paiement. 

Espoir. 4. — Non. la prorogation ces­
sera seulement au 1" Juillet 1943. le loyer 
annuel étant en 1914 inférieur à 400 francs. 
Par alleura. votre locatatr» étant privilégié, 
son prlvllèie fait échec à .'exercice de votre 
droit de reprise. K. R 1*9. — lo) Oui. 
ces privilèges n'ont pas été abolis. 2o) Il 
faudrait a'arranger à l'amiable avec le loca­
taire moyennant sans doute une rédaction 
de loyer. 412. — lo) Oui. par tacite 
reconduction. 2o) Deux mois avant l'expi­
ration de la période de deux ans. 3o) Même 
solution. L. B. L. L. — Il faut qu'il y 
ait réellement sous-locatlon et qu'il s'agis­
se de loyer, taxés au prix limite ; dan. ce 
cas la majoration peut atteindre 50 % de 
la valeur locatlve, en 1914. des locaux cous-
roués. Une veuve ennuyée. — 1.) La 
moitié des biens de la communauté TOUS 
appartient en propre : aur cette part, pas 
de droits. L'autre partie appartient en pro­
priété à vo . trois enfant, (chacun pour aa 
part). Vous aves le droit sur cette port 4 
un usufruit du quart. Vis-à-vis des droits 
d'enregistrement, cet usufruit est considéré 
comme représentant 7. 4. 3. 4, 3, 2. 1 dixiè­
me de la propriété entière, selon que l'usu­
fruitière a 20. 30, 40. 30. 60, 70. ou plus de 
70 ans. ls surplus représentant la valeur de 
la part de la nue-propriété. Entre époux, 
s'il y a plusieurs enfants, les droits sont de 

la tranche de 1 à 3.000. 3 % de 

de 50.001 à 100.000. etc . - L'impôt se calculs 
par tranche. 2o) Oui. six mois pour taire la 
déclaration. On peut obtenir d'effectuer 1, 
versement des droit, par tranches trimes­
trielles. Il est Indispensable dans votre cas 
de voir un notaire. VaMeur, Bas-Jura. 
— lo) Non. les secours de chômas, ne doi­
vent pas être donnas dans ce cas et s'il* 
l'étaient, ce serait en fraude. 2o) Ls ques­
tion ne se pose plus, la dits drtatlon vient 
d'être •upprimée. AJL.M.W. — lo) Ré­
pondu dan. une m question du Jour ». 3o) 
Oui. Toisés. Tourcoing. — la) Voir pré­
cédents* < questions du Jour ». 2e) Non. .1 
voua êtes à ce moment-là au-dessus du nou­
veau prix limite qui sers fixé. Rose 
effeuillée. — lo) Répondu en « question du 
Jour ». 2o) 720 francs d'Indemnité d* cherté 
d* via par aa. 3») Oui. «i l en a été ainsi 
convenu au moment de la location. 
Princes** Ceadrillon. — Le loyer, charges 
comprises, c'est celui qui comprend la loca­
tion et le* charges sans distinguer, exem­
ple : 100 francs tout compris. Charges non 
comprises : 100 francs plus Impôts plus Irais 
de chauffage central, etc... Le coefficient 
de 2.80 s'applique au deuxième cas. Dana le 
premier cas. li faut ajouter 30 % (évaluation 
forfaitaire qui n'est d'ailleurs paa obliga­
toire), on a donc 3.10. 

ETATS CIVILS 
ROUBAIX. — Naissances. — René Brlf-

faut .rue des rose** 02- — Zbigniew Pie-
trzak, rus Decrsnve, 112, cour Bulteau, 16. 
— Bernard Lagaohe, boulevard d . Colmor. 
43. né rue de Maufalt .72. 

Publication de mariage. — Abel Mangnler. 
bouilleur. d'Houdain ( Pas-de-Calais ) et 
Jeanne Skalecki. sans profession. d'Houdain 
(Pas-de-Calelat. 

Mariages. — Maurice Deruwez. mécani­
cien. 3. r u . Beaumarchais et Céline Van-
deweghe, empaqueteuae. rue du Plie, 34. — 
Robert Gautier, foulonnler. rue de Denain, 
13 et Alice Valette, plqurlére, rue de l'Ermi­
tage, 51. — André Tollller. donneur de fils. 
rue d . Meubeuge. 33 et Marie Meyer, tlss--
rande. rue d'Estalng, 6. — Paul Kenno. pl-
queur de cartons, rue de Denain, 73 et 
Branche Dufour, manutentionnaire, 102. rue 
de Maubeuge. — Jacques Jonville. voyageur 
de commerce, rue Masséna. 7 et Delphine 
Dedecker. plqurlére. rue de Denain. 22. — 
Edmond Caron. chauffeur d'auto, de Tour­
coing (M.) et Emma Mertens. plqurlére. rue 
Solfértno. 10. — Arthur Demaecker, apprî-
teur, rue de l'Epeule. 95, cour Lepera, 12 
et Marie Jaaaaens, soigneuse, ru* Raphaël. 
55. — Robert Waoheux. agent de pubMclié. 
Crand'Piao*. 21 et Yvonne Detournay, a.p.. 
rus Léon-Allart. 1T. 

Décès. — Joséphine Degand. épouse Mi­
chaux. 86 ans. rue Plerre-de-Roubalx. 2S9. 
— Angèhe Rammaert, épouse Vlerllnck. t l 
ans, boulevard de Lyon. 40. — Julien Bo­
cage. 5 mots, rue Vaucanson. 23, cour Prou­
vent, 9. — Phlloméne Lesaffr*. veuv* Le-
febvre, 70 ans, ru* de Blanohemsille, 54. — 
BaTilla Delvinquler, 65 ans. rue de Bar-
bleux. 31. 

CROIX. — Naissances. — Brigitte et Nl-
colie Heiynck. rue d'Alger. 23. — Anne-
Marie Lepoutre, rue du 11-Novembre. 14. 
— Jean Debeuf. rue du Boulevard, 61. 

Publications de mariage*. — André Lé­
man, employé de commerce, avenue Han-
nart. 5 et Anna Johanna Qerrlta, sans pro­
fession à Hulzum (HoHandej. — Georges 
Taghon, rattacheur, rue des Jardins, cité 
Lepera, 3 et Irène Jecquart, soigneuse, rue 
de la Paix. 10. à Fiers. — Marcel Loth. 
mouleur,, rue Lamartine et Marie-Laute 
Delbecq, Journalière, rue Négrier, 38. 

YVASQUE.HAL. — Mariage. — Robert Van-
geeradaele, tisserand, rue Ferrer. 21 et Ge­
neviève Poliet. couturière, rue Paul-Lafar-
gue. 35. 

LEERS. — Publications de mariages. — 
Pierre Denis, employé à /omme et Made­
leine Ballleu. sténo-dactylo, à Roubaix. 18. 
rue de Lorraine. — Léo Oetremmérie, i ls-
scrand à Lulngn- (B.) et Marie Mlssy. m -
calaseube. à Wattrelos. — Camille Baude-
mont. nitreur. 72, ru* de Roubaix et Angèle 
Baert. 16. rut de la Martlnolre, à Wattre­
los. 

TOURCOING. — Naissances. — Ginette 
Deebarbleux. rue de la Tousse, 64. — Moni­
que Saelcn*. rue de l'Hippodrome. 170. 

Publications de mariage*. — Armand Dhé-
tin. employé au chemin île fer. rue de la 
Croix-Blanche. 3 et Henrette Godln. mo­
diste, rue Jacquard. 43. — Stéphane De-
mylle. tisserand, à Mouvaux et Denise Bspi-
nous. brodeuse, rue du Congo, 83. — Louis 
Plateiie, herboriste A Valsnclennea et Lu­
cienne Leusrera. à Saint-Orner. — Emile 
Lefebvre, trieur de laines, rue Franklin. 16 
et Marie Rasaeneur. éohantlUonneuse, rue 
Franklin. 20. 

Mariages. — Octave Vaudekerkhove. litier 
et Germaine Bourgeois, sténo-dactylo, à 
Roubaix. — Jules Dujaldln. propriétaire 
et Jeanne Cau. «.p.. à Hiiraeaux. — Henri 
Berteloot, magasinier et Camille Mulller. 
bonnetière, rue du Congo, 221. — Archange 
Lescroart. arttacheur et i'aullne Delemore. 
soigneuse, rue de la Latte. 132. 

MOUVAUX. — Publication» de mariages. 
— Stéphaan Demylle. tlassrand, rue Verte, 
88 et Denise Eaplnous, brodeuse, rue du 
Congo, 83. — Alfred Martlnache. mécani­
cien, à Tourcoing, rue Franklin, 24 et Si­
monne Sloen, soigneuse, n e de la Gaieté. 7. 

MARCQ-EN-BARŒUL. — Naissances. — 
André Bouland j-ue Julcs-Delcenserte, 303. 
— Gérard Dupont, rue iï-Deraln. 29. — 
Jeannine Devolder, Haute Loge, 65 bis. 

Publications de mariages. — Auguste Van-
nleu«venhuvse. * p., nie MontgolOer. 47 et 
Marie Deleu, employée, à La Madeleine. — 
Jules Plet, «p., a Cambrai et Marguerite 
Hochez, a.p., rue de l'Herrengrle, 37. — 
George* atasseus. caporal-chef à Verdun et 
Simone Paemslser*. employée, rue Jutes-
Delcenaeri*, 112 bl*. 

Décès. — Jules Savoyé. 11 Jours, avenue 
A -Brland. — Zoé Dengremont. épouse Phi­
lippe, 59 ans, ménagère, rue du Ploulca. 
146. — Emile Mlspeiaere, 6 mol*, rue du 
Nord. 19. 

HAU.UIN. — Naissance. — Gérard Ampe. 
rue Jean-Jaurès, 107. 

Publication ae mariage. — Jean-Baptiste 
Vanh.out.te, 23 ans, ébéniste, ruelle St-Jean, 
3 et Marguerite Dekeyaer, 20 ans, plieuse. 
Impasse Maiignan. 22. 

Mariage. — René Van Elslande. 25 ans, 
homme de pain* et Marie-Antoinette De-
merlier. 22 ans. canneteuse. 

BONDUES. — Naissance. — Anne-Marie 
Bonté, Grand'Plaoe. 

LINSEU.M. — Naissance*. — Hubert 
Verra**, ru* Pasteur. — Anne-Marie Delà-
bar*, ru* Pasteur. — Roter Lealuae, le 
Petit Chemin. 

Décès. — jMu-Bsptlsta Marescaux. 79 
ans, rue Lamartln*. 

BOU8DBCQUK. — NaisMsea. — Oenerlève 
Lenorr. ru* Saint Joseph 

Mariage. — Julien Allart. tisserand et 
Maria Deiahay*. piqûrlér* 

Dec**. — Albert Fastti, 4 mo)s. Basse-
Ville. 57. 

Le gérant i EDMOND Pascal. 
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NÉCROLOGIE 
CONVOIS FUNEBRES 

Monsieur l'abbé Albert ROUSSEL, CJJJJp. ; 
Monsieur Raphaël ROUSSEL: 
Madame Elisabeth ROUSSEL. rellgl*us* du S.-C. ; 
Madame Marguerite-Marte ROUSSEL. Petit* Saur d* l'Assomption ; 
Monsieur et Madame Gérard ROU88EL-BEIRNABRT «t leurs enfanta; 
Monsieur et Madame Paul FRTS-ROUasEL et tour» enfanta; 
Monsuur et Madame Jean FRTS-ROUSSSL et latin snfants : i 

as* enfanta s t pettto-enfanta ; 
Monsieur et Madame Léon DALLE-BARROIS s t leur famlil* ; 
Monsieur et Madame Charles DALLE-DUPRaZ s t Isur famille • 
Monsieur et Madame Léon ROUSSEL-DALLE st leur famlil* ; 
Madame Alphonse DALLE-DCMONT et sa famille ; 
Monsieur Auguste DALLE-TRECA «t sa famille ; 
Madame Etienne DALLE-BOISLEUX et aa famlil* ; 
Monsieur et Madame André DALLE-MASURE *t leur* enfanta -
Monsieur et Madame Paul FERRANT-DALLE et leur famlDs : 
Madame Oabrlelle DALLE. Petlte-SceUr d* l'Assomption ; 
Madame Auguste LEROUX-ROUSSEL et sa famlil. ; 
Monsieur et Madame Josepb LEROUX-ROUSSEL et leur famlil* • 
Monsieur Charles DE JUMNE-ROUSSEL et aa famille : 
Monsieur et Madame Marcel OENNEVOISE-ROUSSEL et l*ur famlil* : 
Le Docteur et Madame DESOUTTER-ROU8SEL st leur* enfanta • 
Monsieur et Madame Jean CARTIONT-ROUSSEL et leur famlUe'• 
Les famille* DALLE. LORTHIOIT. ROUSSEL. MULLIE, 

t la douleur de vous annoncer la mort ds Madame Albert ROUSSEL 
Née Madeleine DALLE 

pieusement décédée à Tourcoing, la 13 Janvier 1938. dana aa «•>• année 
17 iiïvT^-UJ'aPVnînK d ' " » 1 î i e r •>", Convoi et Service qui auront Heu le lundi 
17 Janvier, à 10 heure* 15. en l'église Saint-Christophe ^ ^ ^ 

Assemblée à la maison mortuaire. 32. ru* Wlnoc-Choequeel. à 10 heures. 
La Messe de Convoi sera chantée le mardi 18 Jsnvler à 9 heures. ^ ^ 
Cet avla tient lieu de faire-part. ' 
Pompes Funèbre* Générales. «8, rue de Lille, Tourcoing. 

f . l r e M p m T e TLrTg'™* " ^ U , , œ m « OTt * * » " « * - ™ » 

Madame VIERLINCK 
née Angèle RAMMAERT 

»rnîi*nî»SÎ; l î ^ f " . à R o u b « l x ' » " »a»sJJst 1938. dans sa 4 2 " sûmes U . 
^ W f . V T Z B L « B g . * . % „ I . I S qui auront U e » D » . 

Assemblée à l'église. 
Les condoléances seront reçues à la aortj* de l'église 
Cet avis tient lieu de faire-part. '«BJI**. ^ _ 

Madame HENRI DEWEPPE-DELANNOT, sa mère I 
Madame PILHRI DE ATEPPE-HENON • 
Monsieur et Madame HZNKI HONORE-DEWXPPX • 
Monsieur et Madame GEORGES DEWEPPE-JUUENÎTE • 
Mademoiselle Locrrrz DEWEPPE • ^ ^ " 
MÎÎI™,^. 8",' , 8 J . l t N I N 1 DEWEPPE.'»e» irèree et sorurs; 
Mademoiselle ANTOINETTE DEWEPPE • 
Monsieur JEAN HONORE ; 
Mesdemoiselles FRANÇOISE. MART et THXXXSX HONORE-
Messieurs RENÉ GEORGES et ANDRÉ DEWEPPE • 
Mademoiselle NICOUE DEWEPPE. ses neveux et nièces • 
Madame SENAME-DEWEPPE et ses enfante ^ ^ ' 
Monsieur et Madame Pam. DEWEPPE-MK9UET et leurs enfants- ' 
Monsl-.ur et Madame PERNAND MIQUET-DEWEPPE • """-='• • 
R°?oSut!erirfarn'meme BUnX D E W I T P E -DOUBLJrT. ses onda . et tenteeu 

ont la douleur de vous faire part de la perte cruelle qu'Île viennent d'énroar-
ver en la personne de ^^ 

Monsieur Carlos DEWEPPE 
décédé a Tourcoing, le 15 janvier 1938. dans aa vingt-quatrième année admi­
nistré du sacrement de l'Extrême-Onction. "«"»•«. SKUXU-

11B vous prient d'assister aux Convoi et Service qui auront lien le m r 
• cmtl 19 dudlt mois, à ;0 heures, en l'église de Fre lmghren^^ù ion c S S 
sera conduit au cimetière dudlt lieu, pour y être Inhumé dans la cavaauda 
famlil:. •*w 

L'assemblée à l'église de Frellnghlen. à 9 h. 45. 
Les Matines et Laudes seront chantées avant U cérémonie 
Les condoléances seront reçues après l'inhumation. 

ifiaérfcordletu: Jésus, donnes-iui le repot éternel. 
Tourcoing, le 15 Janvier 1938. — 28, rue de Tournai. 

Vous êtes priés d'assister a x Convoi 
et Salut d'ange solennels de 

René BULLENS 
décédé à Wasquehal. le 15 Janvier 1938. 
à l'âge de 7 anog*. qui auront Heu lundi 
17 courant, à 14 h. 30. en l'église St-
Clément ICapreau), à Waaquehai. 

De la part de : 
M. et M-« BULLENS-DECOTTIONIES 
M. et M " BULLENS et ses enfants : 
M. et M"" DECOTTIGKIES-CLEMMEN 

et leurs enfanta. 
L'assemblée à la maison mortuaire, 

5, rue Clémentlne-Durleux, à 14 h. 15 
Cet avla tient lieu de faire-part. N13 

Monsieur Louis DESCHAMPS 

veuf de Dame Catherine AURICK 
Président des Archer* 

« Les Amis Réunis de Ma Campagne » 
pieusement dreédé à Wattrelos. le 13 
Janvier 1938. à l'âge de 87 ans. lesquel­
les auront lieu le lundi 17 Janvier, à 
9 heures, en l'églis* Saint-Vincent de 
Paul (Crétlnlcr). Réunion à la maison 
mort un ire. 8. rue Gambette, à Wattre­
los. à 8 h. 45. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 
17392 

On nous prie d'annoncer la mort de 

Monsieur Charles LEMAIRE 
Ancien Poilu d'Orient 

décédé à Tourcoing, le 14 janvier 1838, 
dans sa 4?"« année. Ses funérailles 
auront lieu le lundi 17 courant, à 
10 beures. 

Assemblée à la maison mortuaire, 
110. rue Achllle-Testelln. à 9 h. 45, 

De U part de toute la famille. 
Cet avla tient lieu de faire-part. N7d 

04 ans, de 

Monsieur Gustave CAN0NNE 

Les funérailles civiles auront Heu le 
lundi 17 Janvier, à Tourcoing. Réunion 
138. rue Nationale, à 14 heures. Le pré-
aetn avis tient Heu de faire-part. 933d 

REMERCIEMENTS 
ET OBITS 

Aujourd'hui, dimanche 1* •ssaag** 
193s, oblt pour : Jastnar 

TOURCOING 
Monsieur Eugène ORKSQDTXRX 

A 11 h. 30. église Ste-Anne. 

Monsieur Alphonse LECOMTE ; 
Monsieur Alphonse I^CO&CTE; 
Mademoiselle Anne-Marie LECOMTE. 
Et toute la famille, 

remercient lea personnes qui ont as-
alaté aux funérailles ds 

Madame AJphoase LECOMTE 

née Léonie LAGAISE 
ou qui, empêchée*, ont exprimé leurs 
sentiments de condoléances. N4413d 

Madame veuve Charles Dubols-Ver-
cruysse. ses enfsnt» et toute ls famille 
très touché* des marque* de sympa­
thie reçues lors du décès d* 

Monsiemr Charles D U B O I S 
remercient toute* las personne* nul 
ont assisté sux funérailles ou qui. em­
pêchées, ont exprimé leurs condo-

Lea personnes qui. par erreur ou 
omission, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire part de la mort de 

M"* V" Henri-Angnstin Lefebvre 

née Philomène LesaJfre 
pieusement décédée à Roubaix, le 14 
Janvier 1938. dana aa 71m« année, munie 

Sacrement de l'Extrême-Onction, 
sont priées de considérer le présent 
avis comme une lnvitstlon à assister 
aux Convoi et Service solennels qui 
auront lieu le lundi 17 Janvier, à neuf 
heure*, en l'église Notre-Dame, .aa 
paroisse. 

L'assemblée à la maison mortuaire, 
I, ru* da Blanchemallle, à 8 h. 45. 
De la part d* toute la famlil*. NIOd 

Pompe* Funèbre* Générales, Roussis. 

Mademoiselle Germaine VERBXLST 
directrice d'école : 

Mademoiselle Marie VKBJ .o^ST • 
M. et M». DEFRANCE-VERHEliT 
Et tout* l s fsmllle. 
très touchés des marque* ds sympa­
thie qu'ils ont reçues lors du décès d* 

Madame J. B. VERHELST 
née Maria L0SFELDT 

remercient les nombreuses personnes 
qui ont assisté aux funérellle* ou qui 
empêchée*. leur ont exprimé leura 
condoléances. 17473d 

Un Oblt sers célébré ls mardi U 
Janvier 1938. * 8 h. 30. en l'église Sts-
Eliaabeth. à Roubaix. pour le repos 
de* âmes d* 

Madame Marie-Flore R A E P Z A E D T 

eponae ds M. M M SPRIET 
e» de M. Achille RAEPZAEDT 

venf de D - Aéttm» LEQUENNE 
De la part de* familles SPRIBT-

RAEPZAEDT et RAIS'ZAErrr-FOSJRsTa. 

Monsieur J.-B. DROULBZ j 
Ls* familles DROULEZ 

•• •»•••• *w w.iiiw.lavas p*i*oa 
qui ont assisté ans funérailles ds 
Madaaae Jeaa-Bapttata D R O U L E Z 

ou qui. empêchés*, ont exprimé leurs 
sentiments de """*"•*•», Tiers ood 

du « J**» S*s de R o s b a i x » d o d imaacb* 1 6 janvier. — N 4 3 . * 

PMNCESSEI 
CENDMLauON 
parC.N.WILLlAMSONl 

dt LanQlaU /un. Ô.U.ÇcuuÀ*H I 
— Je «ut* («lie svec M. Jerinings. 

C'a*» bien aaacs pour un seul maître I 
j eaoare ont) vous ne noua donnerea pa» 
i ^ , * travail en plus. » U - ~ Au début. 
Je m t̂tatKJau* à voir arriver une brouet­
tée de ctoraMtsiiuM et des jardlnlerii pour 
remettre le parc en état, rnai* M tlejrlor 
•arable content comme ç» et peu ois-
peaé à faire des freJa. C'est que ça serait 
raoiamia de reatourer : tout est tellement 
déereptt et k r»Jjej»don. Bah ! JennJBf» 
«t mot ferons de notre mieux. 

•Be tortillait son tablier noir, ravie, 

en créature habituée à la solitude, de 
trouver une oreille complaisante. 

Pourquoi avait-elle un aspect aussi 
répulsif ?... • fallait, en effet, que M. 
Raylor fût aveufle et bien aveugle pour 
s'encombrer dline pareUlo «orclère ? A 
moins que par bonté U eût hésité k dé­
posséder la vieille nruterine. La seule 
vue de Mrs Walah me tournait le cœur. 

— Vous aves k coté une belle carde-
robe, mis», dit-elle en ouvrant la porte 
au fond de ma chambre. 

C'était un petit cabinet tout en pla­

card*. Mal* Je n'avais rien à suspendre 
dan* CM placards ! 

- D M placards tout en bol* de cèdre. 
miss, dit la vieille gardienne avec 
orgueil. 

Le parfum du bols était agréable. Mais 
ce cabinet ne me serait d'aucune uti­
lité. 

— M. Raylor n'a pas l'air dUncue. Je 
crois, miss, que vous et moi aurons ici 
une bonne place. 

Par an paroles, elle se mettait sur le 
même plan que mol. ce qui me fut désa­
gréable. Mon aversion pour elle s'accrut. 
Je ne répondis pas. Elle parut chercher 
un prétexte pour demeurer encore, puis, 
n'en trouvant pas. elle M diriges, vers la 
porte. 

— Vous ne désires rien boire, miss ?_ 
Non?... Demain matin je vous appor­
terai votre déjeuner Prenes-vous du 
thé ou du café ? 

— Du thé, (11 vous plaît 
— Peut-être aurles-vous souhaité de 

l'eau chaude pour votre baln.-mals 11 
n'y a pas de chauffage central et. dame, 
pour monter des brocs-, cela m* don­
nerait du mal_ 

— Ne vous Inquiéta pas, Je préfère 
1M bains froids. 

— La salle de bains est à coté. 
— Ce Mrs parfait. 
— Alors, miss. Je n'ai plus qu'à vous 

touhslter le bonsoir. 
Elle avait la main sur le bouton de 

la porte, mais ne sortait toujours pas. 
— J'espère que vous n'êtes pas crain­

tive, dit-elle. 
Evidemment, elle voulait encore me 

dire quelque chose, mais ne savait com­
ment s'y prendre. 

— Je ne suis pas spécialement crain­
tive, afOrmai-Je. 

— Tant mieux I D'ailleurs, si vous 
étiez craintive, vous n'aurtes pas accepté 
une situation au château, car évidem­
ment, vous sves entendu raconter 1M 
hlstolrasr_ 

J'aurai dû répondre que Je n'avais 
entendu aucune histoire et ne me souciai 
pas d'en entendre raconter. Mais l'atmo­
sphère mystérieuse de la vieille demeure 
commençait k me déprimer. 

— Quelles sont CM histoire» ? deman-
dal-Je presque malgré mol. 

— Oh I U y en a beaucoup, car Arrlsh 
Hall Mt une vieille demeure. Et ses murs 

ont vu bien des drames I Dans certaines 
pièce* on entend, paralt-C, la nuit, frap­
per des coup* dans le mur passé minuit. 
A tel point que le grand-père de air 
MarmarliiaTa Ht ouvrir le mur et 11 trouva 
entre 1M pierres le squelette d'un hom­
me, un grand squelette encore habillé 
comme du temps de la reine Elisabeth 
On n'a Jamais pu savoir d'où 11 prove-
nalr- On le fit enterrer décemment. 
Mais les coups recommencèrent. On les 
entend parfois encore. 

— D M coups frappés n'ont rien 
d'effrayant I 

— Oh t Ce n'est pas pour ça non plus 
que sir Marmaduke a déaaité le châ­
teau. Non, c'est pour un tout autre 
sujet. Un oncle ds sir Mjtrmaduke qui 
vivait ici. 11 y a qulnse ou vingt ans. 
tua son plus Jeune frère par Jalousie, k 
cause d'une dame que tous deux courti­
saient. Cela M passa de nuit sans 
témoin e t au matin, on trouva le meur­
trier k moitié fou essuyant SM mains 
ruisselantM de sang aur le» rideaux de 
M chambre- D fit l'aveu da son crime 
et mourut fou, vériUljisinent quelquM 
années plus tard dans un asile. Chaque 
vendredi, dans la nuit Qe crime fut com­

mis un vendredi) on entend un bruit de 
frottement impressionnant dans le châ­
teau. 

— Vous l'avez entendu ?.. 
— Mol ? Jamais 1 Sir Marmaduke 

disait que ça l'empêchait de dormir cha­
que vendredi. Des amis k lui l'ont égale­
ment entendu. Il y avait aussi des bruits 
mystérieux, paralt-U, et des pas furtlfs 
et des ombres dans les couloirs. Bref, un 
jour sir Marmaduke en a eu asses. Il a 
fermé la maison et a mis la propriété 
en location. Mais, en huit ans. personne 
ne s'est préenté. Pour ma part J'avoue 
que Je n'ai rien remarqué d'anormal. 
Mais J'ai cru devoir vous avertir miss. 
J'espère ne pas vous avoir effrayée. 

— Soyez sans crainte. Je vous remer­
cie. Je ne suis pas peureuse. 

Mais lorsqu'elle se retira et eut refermé 
la porte Je me sentis une envie dérai­
sonnable de la rappeler. 

Je résistai cependant k la tentation. 
Le pas de Mrs Walsh décrut dans le 
couloir sonore puis s'éteignit. Fermerals-
je ma porte k clef ?_ 

Avant 1M ragots de Mrs Walsh. je n'y 
eus paa pansé, mais maintenant. 

D'autre part. Je n'avais osé demander 

si c'était dan* ma chambre que air Mar­
maduke avait entendu le bruit de trot-
tement qui l'avait d tort énerv*. Sang 
doute puisque c'était 1* plus belle psèos 
de la maison au dire de la vieille gar­
dienne. Cette idée nie fut IMMIIMIIU 

Je ne m'étais jamais crû lâche et je 
ne croyais pas aux fantômes, oepan-
dant je ne m'étais jamais Vosipas dans 
une maison hantée. 

Si Mrs Walsh m'avait raconté SM stnts. 
très histoires dan* la lumière «—**—t^ 
je n'aurais fait qu'en rire. Mats elle 
avait bien choisi son. v~««««Trt rrHati 
seule, dans un appartement y""""-"!! et 
je ne connslstais pas Isa altres- Je aa 
savais nième pa» dans quelle partie de) 
la maison logeait M Raynor 1 

Selon toute vt*Hriiihl*i«*j, la tstttj 
serait .Talslbis et je ntotamdre*» rien, 
mais... Voyons, je n'allas* pas me esas-
porter comme une gamme Je m'asossaJa 
ainsi au courage. 

Flnalssnent Je ne m'enMnnal jeta S 

franc.lt*
Vanh.out.te

